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Basée à Toulouse, Mantalys est une startup 
spécialisée dans les solutions d’IA légères 
et performantes pour l’analyse d’images 
scientifiques. Issue de laboratoires 
publics, elle combine deep  learning et 
algorithmes évolutionnaires pour des 
modèles nécessitant peu de données 
d’entraînement et à faible empreinte 
énergétique.

Vers une IA biomédicale plus sobre et 
plus transparente

Titulaire d’un doctorat en vision 
par ordinateur et programmation 

génétique appliquée à l’immunologie, 
Kévin Cortacero a identifié, lors 
de sa thèse à l’Inserm - supervisée 
par Dr  Salvatore  Valitutti et 
Prof.  Sylvain  Cussat-Blanc -  trois 
contraintes majeures rencontrées par les 
chercheurs en biomédecine :
i) une annotation manuelle coûteuse, 
inadaptée à la diversité de la recherche 
fondamentale ;
ii) le besoin de comprendre les 
algorithmes utilisés ;
iii) une puissance de calcul qui peut être 
limitée.

Pour relever ces défis, il a combiné 
des filtres d’images classiques avec 
son expertise en analyse d’images, 
notamment pour des tâches de détection 
cellulaire ou de réduction du bruit. Il a 

ensuite automatisé le processus par une 
approche évolutionnaire. Celle-ci consiste 
à générer une population d’algorithmes 
aléatoires, à évaluer leurs performances 
et à sélectionner les plus efficaces, avant 
de les dupliquer pour leur appliquer des 
mutations itératives jusqu’à l’obtention 
d’une solution optimisée.

Cette technologie se distingue des 
approches d’IA de type deep learning, en 
supprimant le besoin de grandes quantités 
de données annotées, en garantissant 
la transparence des algorithmes et en 
réduisant fortement les ressources 
de calcul nécessaires. Écologique par 
conception, elle s’entraîne sur un seul 
processeur avec une consommation 
énergétique très faible. Les algorithmes 
obtenus sont jusqu’à 100 fois plus rapides, 
consomment jusqu’à 1  000  fois moins 
d’énergie et nécessitent 10  fois moins 
de données. Kévin a publié ces avancées 
majeures, avec sa collègue et future 
cofondatrice Brienne McKenzie (doctorat 

en immunologie), dans la revue Nature 
Communications en 2023.

La startup Mantalys est ainsi fondée 
en juillet 2025, pour permettre aux 
chercheurs en biomédecine de décrypter 
leurs images avec le pouvoir de l’IA. A 
terme, elle ambitionne de rivaliser avec 
les IA gourmandes en ressources grâce 
à une empreinte énergétique et data 
drastiquement réduite.

Du service au logiciel

L’équipe fondatrice de Mantalys réunit 
aujourd’hui trois associés aux expertises 
complémentaires : Kévin Cortacero, PhD, 
CEO/CSO et spécialiste de l’IA, la robotique 
et l’automatisation  ; Brienne  McKenzie, 
PhD, CPO et biologiste de formation  ; et 
Thomas  Sauvage, CTO et ingénieur en 
robotique.

La startup cible en priorité le secteur 
biomédical, en particulier les 

Avec Mantalys, exploiter les images biomédicales n’a jamais 
été aussi simple

Depuis plus de trente ans, Alcimed, cabinet 
de conseil en innovation, spécialiste des 
sciences de la vie, accompagne industriels, 
acteurs publics et instituts de recherche 
dans l’exploration de leurs «  terres 
inconnues  »  : technologies émergentes, 
nouveaux marchés, futurs possibles… 
Partenaire historique du CIFL  ‑  Comité 
Interprofessionnel des Fournisseurs du 
Laboratoire, la société réalise chaque 
année des études de marché devenues 
de véritables outils stratégiques pour ses 
adhérents.

Pour La Gazette du Laboratoire, 
Marie  FAUCHADOUR, associée chez 
Alcimed décrypte les enjeux stratégiques 
et les perspectives d’un secteur en pleine 
mutation, stimulé par une croissance sans 
précédent, mais aussi confronté à des 
défis technologiques, économiques et 
sociétaux majeurs.

Bonjour. Quelques mots pour commencer 
sur Alcimed, sa genèse, son équipe et ses 
missions ?

Marie FAUCHADOUR (M. F.) : « Alcimed a 
été fondée en 1993 par Valérie  KNIAZEFF 
et Géraldine  BÖRTLEIN, deux ingénieures 
de Centrale Supélec, toujours à la tête de 
l’entreprise. À l’origine centrée sur les 
biotechnologies, l’activité s’est rapidement 
élargie à l’ensemble des sciences du 
vivant  –  pharmaceutique, santé animale, 
agroalimentaire, chimie, environnement, 
innovation et politiques publiques…  –  et 
d’autres secteurs stratégiques comme 
l’aéronautique, le spatial ou encore la 
défense.

Aujourd’hui, nos 220  «  explorateurs  » 
accompagnent les grands groupes, comme 
les start‑ups et les institutions dans le 
développement de leurs futurs possibles, 
qu’il s’agisse de nouvelles technologies, 
de marchés émergents ou de modèles 
innovants. Nous sommes implantés en 

France, à Paris, Lyon et Toulouse ainsi qu’à 
l’international, de l’Allemagne à l’Italie 
jusqu’aux États‑Unis et à Singapour.

Depuis 2000, nous collaborons étroitement 
avec le CIFL à travers des études de marché 
annuelles. Ce partenariat de long terme 
constitue un repère précieux pour ses 
adhérents, leur offrant une vision claire des 
dynamiques du secteur et des tendances 
émergentes, pour anticiper les évolutions 
et mieux piloter leur croissance. »

Comment définiriez‑vous aujourd’hui 
les grands enjeux auxquels font face les 
laboratoires ?

M. F.  : «  Nous sommes à un moment 
charnière. Les laboratoires  –  qu’ils 
soient académiques, hospitaliers ou 
industriels  –  doivent composer avec une 
demande croissante de productivité et 
d’efficacité, dans un contexte de forte 
tension budgétaire. Les transformations 
technologiques bouleversent le quotidien, 
tandis que des paradigmes nouveaux, 
comme la sécurité et le développement 
durable, s’imposent. Le tout sur fond de 
compétition mondiale pour l’attractivité 
des talents. »

Le marché français du Laboratoire a connu 
une forte évolution depuis 2019. Comment 
l’expliquez‑vous ?

M. F.  : « Effectivement, le marché français 
des laboratoires a connu une croissance 
importante depuis 2019. Ce «  boom  » 
s’explique par la combinaison de plusieurs 
facteurs conjoncturels et structurels que 
nous analysons dans l’étude menée par 
notre équipe pour le compte du CIFL et de 
ses adhérents. »

Quelques mots sur les défis spécifiques de 
la recherche clinique à l’hôpital ?

M. F. : « La recherche clinique hospitalière 
est un levier d’attractivité pour les 
établissements de santé, mais elle se 
heurte à plusieurs obstacles : la complexité 
réglementaire, la difficulté à recruter 
des équipes dédiées et la nécessité de 
concilier soins quotidiens et protocoles 

de recherche. Les facteurs clés de succès 
reposent sur une gouvernance claire, des 
partenariats solides avec l’industrie et une 
meilleure valorisation de l’engagement des 
soignants. »

La concentration des acteurs et la tension 
sur les ressources humaines semblent être 
des sujets sensibles.

M. F.  : «  Absolument. Le secteur est 
caractérisé par une forte concentration 
au profit de quelques acteurs mondiaux. 
Mais la France dispose aussi d’un tissu 
extrêmement dynamique de PME et 
de start‑ups, souvent issues de spin‑off 
académiques. C’est une richesse reconnue 
au‑delà des frontières, qu’il faut préserver.

Côté RH, la pénurie de talents est une réalité. 
Les métiers scientifiques et techniques 
souffrent d’un déficit d’attractivité, ce 
qui entraîne une concurrence féroce. La 
filière offre pourtant de beaux parcours 
aux candidats de formation scientifique. 
Des carrières en laboratoire, mais aussi 
des cursus qui valorisent les doubles 
compétences qu’elles soient dans le 
domaine commercial, service après‑vente, 
qualité ou encore, par exemple, propriété 
intellectuelle…

Le monde du laboratoire offre des 
débouchés divers et nombreux. Le CIFL 
et d’autres acteurs travaillent activement 
à valoriser ces carrières, à travers des 
formations et une meilleure reconnaissance 
des compétences. »

Pour conclure, quels conseils 
donneriez‑vous à la jeune génération 
intéressée par les métiers du laboratoire ?

M. F.  : «  Il est important que cette jeune 
génération sache que le secteur du 
laboratoire est une filière dynamique 
et en croissance. A l’heure où la France 
peine à conserver ses industries, la filière 
du laboratoire s’en sort très bien. Avec 
un grand nombre d’acteurs localisés 
et produisant sur le territoire, elle 
représente un vaste vivier de technologies 
et d’emplois.

Le salon Forum Labo Lyon, organisé 
par le CIFL les 10 et 11 mars prochains, 
est une vitrine emblématique de cette 
dynamique, nourrie par de nombreuses 
innovations produits et technologiques. 
Les études de marché réalisées chaque 
année par Alcimed constituent elles 

aussi, pour le CIFL et ses adhérents, de 
remarquables outils d’aide à la décision, 
en ce qu’elles permettent de décrypter les 
évolutions et anticiper les compétences 
clés de demain. »

Ainsi, aux jeunes qui s’interrogent sur 
leur avenir, nous leur dirions d’oser 
s’orienter vers la filière du laboratoire  ! 
Un secteur où l’on peut contribuer 
très concrètement aux grands défis 
sociétaux  –  santé, environnement, 
alimentation, énergie –  tout en évoluant 
dans des environnements technologiques 
de pointe. Les parcours ne sont plus 
linéaires  : il est par exemple possible, 
pour un jeune technicien recruté par un 
fournisseur d’instruments, de commencer 
en SAV, puis d’évoluer vers le commercial, 
la gestion de projets, l’innovation ou 
encore la stratégie. Cette diversité fait la 
richesse du secteur.

Enfin, restez curieux et ouverts aux 
nouvelles disciplines. Les laboratoires 
de demain seront toujours plus 
interdisciplinaires, mêlant chimie 
et biologie, mais aussi data  science, 
ingénierie, robotique ou encore sciences 
humaines. Ceux qui sauront créer des 
ponts entre ces mondes auront un rôle 
clé à jouer.

Pour en savoir plus :
Marie FAUCHADOUR
Marie.fauchadour@alcimed.com
Agathe GIRARD
agathe.girard@alcimed.com
www.alcimed.com
www.cifl.com

S. DENIS
© La Gazette du Laboratoire

Les laboratoires en France et en Europe  : décryptage des 
évolutions d’un secteur en pleine mutation
Interview de Marie FAUCHADOUR, associée chez Alcimed

 �Marie Fauchadour - © Alcimed
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scientifiques et les acteurs privés de l’imagerie. Son 
offre s’articule autour de deux axes  : des prestations 
de service et la commercialisation de MantaPlex, un 
logiciel dédié à l’analyse single-cell et spatiale d’images 
de tissus (multiplex immunofluorescence).

En parallèle, Mantalys étend sa technologie à 
travers d’autres modalités telles que la microscopie 
électronique, la microscopie à super résolution ou 
l’imagerie intravitale. Cette diversité d’applications 
illustre la forte polyvalence de la startup, capable de 
répondre à des problématiques variées.

MantaPlex, l’assistant de l’imagerie multiplexe

Mantalys propose le logiciel MantaPlex comme 
assistant guidé pour simplifier l’analyse d’images 
en imagerie multiplexe. Celui-ci est conçu pour 
accompagner l’utilisateur ou l’utilisatrice à chaque 
étape, du chargement des données à l’export final, tout 
en garantissant une confidentialité totale grâce à un 
traitement 100% local, sur ordinateur portable.

Concrètement, MantaPlex prend en charge l’ensemble 
du flux de traitement des images multiplexes, depuis 
l’import jusqu’à l’analyse des données. Il permet 
un import sécurisé et une vérification des cohortes 
d’images, avec la détection automatique du tissu et des 
artéfacts, telles que les pertes ou les sauts d’intensité. 

L’interface est conçue pour être intuitive, permettant 
à l’utilisateur ou l’utilisatrice d’ajuster simplement les 
intensités des canaux et définir ses paramètres clés, 
comme le canal DAPI pour la segmentation nucléaire. 
L’identification des phénotypes repose sur des règles 
explicites, sans recourir à une annotation manuelle 
massive pour l’apprentissage automatique.

Chaque cellule est ensuite segmentée avec précision 
et représentée comme un point de données, intégrant 
une approximation de la cellule entière à partir du noyau 
et/ou des biomarqueurs d’intérêts. Le logiciel extrait 
automatiquement les caractéristiques standards  : 
intensités moyennes par canal, taille du noyau, aire 
cellulaire. 

MantaPlex fournit des modules d’analyses spatiales 
avancées, incluant des profils de proximité, la détection 
de clusters et une analyse de voisinage de chaque 
cellule. Ces analyses offrent une cartographie complète 
du microenvironnement et mettent en évidence les 
interactions entre les cellules. 

Un tableau de bord interactif assure le contrôle 
qualité en temps réel, avec des filtres et des requêtes 
permettant d’explorer des sous-populations cellulaires 
spécifiques, tout en restant compatible avec des 
visualisations avancées. Enfin, les données filtrées 
peuvent être exportées directement vers un fichier 
Excel ou vers des outils d’analyse statistique pour une 
exploitation immédiate.

Quand l’IA s’engage pour un usage durable

Mantalys a déjà franchi des étapes clés avec ses 
premières démos de MantaPlex réalisées auprès de 
potentiels clients à travers le monde [...]

Afin d’accompagner le lancement du logiciel MantaPlex, 
l’entreprise déploie une offre de licence pensée pour 
fidéliser les premiers utilisateurs. Ces derniers bénéficient 
d’un tarif à vie, en contrepartie de leur engagement 
et du partage de données contribuant à l’amélioration 
continue du produit. Des échanges ont d’ores et déjà été 
engagés avec le Centre de Recherches en Cancérologie 
de Toulouse (CRCT) et l’Institut Universitaire du Cancer 
de Toulouse (IUCT Oncopôle). 

À plus long terme, Mantalys affiche une ambition claire : 
aller à contre-courant des pratiques dominantes en 
intelligence artificielle en défendant une IA accessible, à 
la fois performante, élégante et fondée sur des principes 
éthiques exigeants. Cette vision repose notamment 
sur la souveraineté des données, traitées localement 
en Europe, et sur une approche écologique visant à 
réduire drastiquement la consommation énergétique 
des systèmes d’IA. La startup entend bien valoriser 
ses avancées par des publications scientifiques, afin 
d’influencer les grands acteurs du secteur vers des 
pratiques plus durables.

Grâce à son faible coût d’utilisation, la technologie 
développée par Mantalys ouvre également des 
perspectives en matière d’applications humanitaires et 
de soutien aux pays en développement.
A suivre…

Pour en savoir plus :
Mantalys
Kévin CORTACERO
kevin@mantalys.fr
https://mantalys.fr/

J S. Lopes
© La Gazette du Laboratoire
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 �Segmentation des cellules avec le logiciel MantaPlex
      �© Photographie par Eugénie Smirnova

  �L’image biologique originale est issue de PerkinElmer 
Vectra (http://www.perkinelmer.com)

 �Les co-fondateurs de Mantalys : 
       �Brienne McKenzie, docteur en sciences biomédicales 

et Kévin Cortacero, docteur en vision par ordinateur
       © Photographie par Eugénie Smirnova
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